




avec Chloé Lambert (Chloé), Alexandre Brasseur (Patrick), Philippe Lelievre ( Philippe), François Vincentelli (Frédéric), 
Françoise Christophe (Mamie Marjo), Claire Nadeau (Agnès), Gwendoline Hamon (Clémence), Marie-Charlotte Dutot (Mallory, 
Cécile Bois (Florence), Clémence Boué (Sybille), Dorylia Calmel (Rebecca), Andréa Ferréol (Rosa), Gérard Rinaldi (Joseph),  Elliot Melchior ( Bastien)…

Ils l’attendaient depuis cinq ans.
Ce devrait être le plus beau jour de leur vie, ils
devraient comparer les landaus, choisir un
prénom… Seulement voilà : quand la DDASS
leur accorde l’adoption d’un enfant, Patrick et
Chloé sont séparés depuis deux mois.
Pourtant, Patrick en est sûr, ils s'aiment
encore.
Chloé s’est sentie trahie par Patrick qui
refusait qu’elle ouvre un bar-restaurant avec

ses amies Florence, Rebecca et Sybille.
Profondément déçue, elle l’a quitté… 
Et puis, il y a le beau Frédéric, l’ami et
l’associé de Patrick, qu’elle a choisi comme
amant depuis leur séparation. Mais ça, Patrick
ne le sait pas. 
Et le bébé est là. C’est une petite fille… et,
surprise, elle est noire.
Que de questions posées, que de problèmes
à résoudre et pas seulement les leurs : Rosa

et Joseph, les parents de Patrick, qui
acceptent mal l'arrivée de l’enfant noire…
Agnès, la mère de Chloé, qui préfère rester
sur son île à se dorer au soleil, avec ses
amants… Quant à Philippe, le frère aîné de
Patrick qui trompe sa femme allègrement, il a
un penchant pour les blagues racistes et
déplacées…
Mais Frédéric, amoureux fou de Chloé, est
prêt à tout sacrifier pour la garder. 

Tout, même l'entreprise de cordistes qu'il a
créée avec Patrick. Suspendus entre ciel et
terre, Patrick et Frédéric vont se mentir,
s'affronter, et se battre pour Chloé.
C’est dans cette atmosphère explosive que va
se dérouler l'incontournable réveillon de Noël,
tant attendu par les uns, tant redouté par les
autres !



A l’instar de Trois pères à la maison et des
Mariages d’Agathe, Stéphane Kappes
aime apporter un ton particulier à chacun
de ses projets. Cet état d’esprit et son
énergie ont séduit Pascale Breugnot qui a
laissé à ce jeune réalisateur issu de la
pub, le soin d’orchestrer avec tendresse,
humour et poésie, ce film choral. Tourner
8 X 52 minutes et diriger une dizaine de
personnages principaux, fut une aventure
rare, jubilatoire et…  épuisante.

comédie chorale
C’est avant tout un film choral. Patrick et Chloé,
les personnages principaux de la série et Tina,
le personnage central, n’existent que parce
qu’ils sont entourés de leurs familles et de leurs
amis. L’autre originalité de cette comédie tient
dans le fait que la plupart des personnages, ne
sont pas construits sur les bons sentiments,
mais sur les mauvais. Mettre en exergue ce
côté détestable  des gens fut passionnant. Les

téléspectateurs vont pouvoir découvrir une
belle brochette d’égoïstes, d’égocentriques, de
racistes ou de fourbes en tous genres, le pire
étant incarné par Philippe Bellagio,
personnage perturbateur aussi essentiel
qu’irrésistible.

poésie
La force de l’écriture, puis celle de la mise en
scène, devaient empêcher l’histoire de tomber
dans le pathétique. Nous nous sommes
beaucoup appuyés sur l’action, l’humour et sur
la musique, qui a une grande importance tout au
long de la série. La poésie que nous voulions
insuffler est amenée par des effets spéciaux,
comme l’apparition de la lune ou des ciels
étoilés, mais aussi par les voix off. Utilisé dès le
premier épisode, ce procédé — qui consiste à
faire parler le personnage à la caméra comme
s’il s’adressait au téléspectateur — permet de
mettre en relief l’introspection des
personnages. 

casting
Le seul comédien avec lequel j’avais
personnellement travaillé, était Alexandre
Brasseur. Nous avions tourné ensemble des
épisodes d’« Alice Nevers, le juge est une
femme » et j’avais très envie de partager une
longue aventure avec lui. Pour la plupart des
autres comédiens, j’ai organisé un long casting
qui a duré plus de trois mois. J’ai besoin d’aller
à la rencontre des acteurs et des actrices, pour
trouver ceux ou celles qui ont quelque chose de
différent, comme Constance Dollé. Après des
entrevues avec chacun des candidats,
j’organise des essais pour ceux que j’ai retenus.
Je n’utilise pas la méthode classique qui
consiste à faire apprendre puis réciter un texte.
Je préfère leur donner les trois premiers
scenarii à lire puis je leur demande de se mettre
dans la peau de leur rôle, de me raconter qui il
est, quelles sont ses faiblesses ou ses qualités.
L’exercice est immédiatement convaincant. 

bébé
Avec un nouveau-né, inutile d’espérer faire de la
direction d’acteurs ! C’est d’autant plus frustrant
que j’aime par-dessus tout me transformer en
chef d’orchestre et moduler la partition jouée
par chacun des comédiens. Un bébé, c’est
l’inverse car c’est lui qui vous dirige ! Nous
avons filmé deux bouts de chou en alternance,
durant quatre mois. Nous avons pris contact
avec des futures mamans, dont l’accouchement
étaient prévu deux mois avant le début du
tournage, car dans le scénario, la petite Tina
doit avoir entre quatre et huit semaines. Nos
deux apprenties « comédiennes » ayant
chacune leur caractère, il suffisait de jongler
entre la mauvaise humeur de l’une pour les
scènes « sonores » ou le bon caractère de
l’autre, pour les moments idylliques ! Ou
carrément reporter la séquence si elles avaient
une envie soudaine de faire la sieste…
Disposant d’un temps limité pour faire tourner
des bébés, nous nous sommes concentrés sur
tous les gros plans, quitte à utiliser par la suite



des poupons en plastique pour les contre-
champs !

Noël en juillet
La principale difficulté de cette série d’hiver,
c’est qu’elle a été tournée à Marseille, entre le
printemps et l’été ! Nous avons terminé en
juillet, avec des températures caniculaires…
Pour retrouver l’ambiance de Noël, il nous a
donc fallu créer de la fausse pluie et de la
fausse neige, au milieu des cigales. Le grand
combat fut celui de la végétation. Dans le jardin
de Chloé par exemple, nous avons remis en
place des arbres morts, ou régulièrement taillé
des feuilles avant chaque prise.
Pour les comédiens, c’était proche de l’enfer !
Ils répétaient en maillot de bain, puis jouaient la
scène en doudoune ou en manteau, sans
oublier le bonnet !

scènes compliquées
A partir du moment où un personnage est écrit,
il doit apporter sa pierre à l’édifice. Pour moi, il

n’y a pas de second rôle et il faut faire attention
à mettre chaque individu en valeur. Ce postulat
prend toute son importance lorsque l’on filme
un repas familial. Ce genre de scène est
délicate à tourner, car il doit impérativement y
avoir une alchimie entre les comédiens, pour
que ceux qui sont hors champ, donnent la
même qualité de réplique, que ceux filmés en
gros plan. Chacun doit donner le meilleur de lui-
même. 
L’autre scène compliquée fut celle où Patrick
se livre à un jeu dangereux avec Frédéric, car il
vient d’apprendre que ce dernier est l’amant de
Chloé. Alexandre Brasseur et François
Vincentelli étaient dans le vide, suspendus à
des baudriers, à plus de 25 mètres de hauteur,
du matin au soir. Ils sont restés ainsi deux jours
(sauf la nuit quand même ! ) Physiquement, les
deux comédiens ont vraiment souffert et ont
terminé avec des bleus énormes sur les
cuisses…Mais toute l’équipe a jusqu’au bout
donné le meilleur d’elle-même !



Chloé (Chloé Lambert) 
Patrick (Alexandre Brasseur)

Jeune femme moderne et active, Chloé
semble condamnée à se conduire
comme une wonderwoman. Désirant
changer de cap professionnel et

assumer de nouvelles responsabilités,
elle refuse le côté routinier de sa vie avec
Patrick et décide de le quitter pour son meilleur
ami. C'est une femme intelligente qui manque de
confiance en elle et se pose des milliers de
questions. Quand arrive la maternité, elle est

renvoyée à un rôle très différent de celui qu'elle
avait choisi jusque-là et se retrouve face à ce

paradoxe : doit-elle se résoudre à n'être que mère,
ou continuer à se battre sur tous les fronts pour
défendre son statut de femme libérée ?

Le mari de Chloé, jeune et amoureux de sa
femme, même s’ils sont séparés depuis peu.
L’arrivée de Tina peut-elle faire revenir Chloé
? Patrick en est sûr et il fera tout pour.
Mais s’il a trouvé sa place dans son couple et
dans son travail. Patrick est en permanence
confronté autour de lui, à des hommes qui ne
lui correspondent pas : un meilleur ami
célibataire qui mène une vie de patachon, un
frère qui trompe sa femme à tour de bras.
Dans son rapport avec les femmes, il  est un
peu égaré, car il a du mal à assumer ce qu'il
est. A travers la paternité, il va trouver
comment exposer sa masculinité dans son
couple et face à la société. 

« Ce devrait être le plus beau jour

de notre vie. On devrait être en

train de faire les boutiques, de

comparer les landaus ou je ne sais

quoi. Tu ne peux pas continuer à

jouer avec nos sentiments, Chloé.

Ce bébé on l’a voulu. Ensemble ! »

« Pourquoi cela me tombe dessus etpourquoi maintenant ? On l’aurait reçueil y a un an, cette lettre, même troismois, tout aurait été différent. Mais là jen’y pensais même plus, moi à ce bébé.J’avais fait une croix dessus. »



Frédéric (François Vincentelli)
Tina

Pour les femmes, c'est l'amant
qui fait rêver et pour Patrick, l'ami

parfait sur lequel on peut
toujours compter. Tous deux

ont créé une société de
cordistes. Mais personne ne
s'interroge sur les faiblesses

de Frédéric et sur sa
principale fracture : cet amour

absolu qu'il porte à Chloé et
que l'arrivée de cet enfant va

lui arracher.

C’est l’enfant tombé
du ciel ! Mais à
travers Tina, on
s’interroge
aussi sur ce
qui fait qu’on
abandonne un
bébé, en
France,
aujourd’hui. Tina
permet
également de
montrer que ce qui
construit finalement
un enfant, ce n’est pas
l’inné mais bien
l’acquis.

« Il faut quoi ? un an pourque le bébé soit à toi ?J’attendrai un an. Personnene se doutera de rien. Onest deux maintenant, jeserai toujours là ! »



Philippe (Philippe Lelievre) Mallory (Charlotte Dutot)
Clémence (Gwendoline Hamon)

Le beau-frère, dragueur,
raciste, hâbleur, aux

blagues douteuses. C'est
un homme qui n'a pas de
recul sur lui-même. Il n'a

pas la culture de se juger
ni de se comparer aux

autres. Philippe estime avoir
toujours raison et se voit

comme le futur patriarche de
cette grande famille. Or, les

événements ne se déroulant
pas comme Il l'entend, il va

d'abord se sentir démuni,
perdu, et devra évoluer pour y

faire face.

La femme de Philippe, la belle-
sœur de Chloé. C'est la working

girl qui a complètement oublié
sa vie de femme, pour se

consacrer à sa vie
professionnelle.

Commissaire aux
comptes, Clémence a

d’ailleurs quelques soucis
puisqu’elle est accusée

de malversations. Ce n’est
pas une très bonne mère,

ni une très bonne
épouse, même si elle a
toujours fermé les yeux

sur les incartades
amoureuses de son mari.

Elle peut paraître glaciale et
hautaine, ce qui ne

l’empêchera pas d’accepter
d’ouvrir les yeux.

La fille de
Philippe et
Clémence. C’est
une adolescente
en pleine révolte,
mais quand on voit les
parents qu’elle a, on
comprend pourquoi !
C’est l’un des
personnages qui
amène un
rebondissement
salutaire pour ses
proches et qui permet
d’explorer une autre
facette de l’adoption.

« Ce que tu es nerveuse, Chloé. Tune serais pas enceinte ? non jedéconne… Enfin un enfant noir etune femme infidèle, avoue que monfrère a touché le gros lot… »

« qui tu es, toi pour me juger ?

« ça sert à quoi de faire

des enfants si vous ne les

écoutez pas ? »



Les copines : Rebecca (Dorylia Calmel), Florence (Cécile Bois), 
Sybille (Clémence Boué)

Elles sont essentielles, car toutes
les trois renvoient Chloé à l’une
des facettes de sa personnalité. 
Rebecca est une femme de tête, ce
qui va obligatoirement créer des
tensions dans leur association au
sein du bar. Mais Rebecca
renvoie aussi Chloé à la
négritude de sa fille. 
Florence, c’est l’amie de cœur,
la confidente dont on pense
tout connaître. Florence est
une maîtresse femme qui n’a
aucune attache et vit une
relation cachée, semblable à
celle que vivent Frédéric et
Chloé. Enfin, Sybille est la
copine qui doute toujours
d’elle-même et qu’on aide à
régler ses problèmes.
Future mère, elle porte un
regard très lucide sur la
maternité et renvoie Chloé à
ce qu’elle ne vivra jamais.

« blanc, noir, on peut pas faire

comme si c’était pareil. Tina est

congolaise, que  tu le veuilles

ou non !»
« moi aussi, quand Bidule

naîtra je prendrai des

vacances »

« je suis une maîtresse.

C’est ma seule qualité, je

suis faite pour ça ! »



Rosa (Andréa Ferréol) Joseph (Gérard Rinaldi)
Les parents de Patrick et Philippe

Les parents de Patrick et Philippe. Rosa est la mamma
italienne, qui, dans son cœur, n’a jamais quitté son

pays d’origine et vit finalement là où sont ses fils. Avec
son mari Joseph, ils forment un couple installé dans

la bagarre. Profondément égoïste, Rosa est pourtant
persuadée d’être d’une abnégation totale. En dépit

de ses arrière-pensées racistes, elle sera la
première à fondre devant Tina, car c’est une mère

avant tout.

Joseph est un jeune retraité qui n’accepte pas cet état
d’oisiveté. Il décide donc de profiter de cette vie qui lui

reste, pour faire ce dont il a envie et dire ce qu’il pense,
notamment qu’il ne veut pas d’une petite-fille noire, car elle
le ramène à des choses trop douloureuses du passé. Mais

cette forme de liberté le condamne au nihilisme…

« C’était bien la peine de refuserd’adopter à l’étranger, si c’est pourqu’ils vous donnent une Africaine. Enfinvous l’aimerez quand même… »

« J’ai été l’étranger, le Rital, le moins que rien,pendant toute mon enfance. ça m’a marquéjusqu’à aujourd’hui. La petite, elle sera noire toute sa vie. » 



Agnès, la mère de Chloé est un cadeau surprise ! On
la voit à peine mais on en parle beaucoup, car c’est

une veuve joyeuse, qui partage son temps entre
son bateau, la plage et ses amants. Adepte du
naturisme, Agnès trouve plus facile de montrer

son corps que son cœur. Quand elle débarque
la veille de Noël, elle va d’abord amuser tout

son petit monde par son insouciance et sa
gaîté, mais c’est elle qui va être le plus 

« chahutée ».

La grand mère et confidente de Chloé. C’est le
franc parlé incarné. Elle fait supporter aux autres
toutes ses excentricités et campe parfois un peu

trop sur ses positions. Mais son apparente
légèreté cache une vraie faille, qu’elle ne

révèlera qu’à la fin de l’histoire.  

Agnès (Claire Nadeau) Mamie Marjo (Françoise Christophe)

« Je ne vois pas pourquoi tu te

tricotes la cervelle, Chloé.

Récupère Patrick, prends le bébé

et garde ton amant. »

« Ah ce bébé, qu’est-ce que

c’est chiant non ? »






